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Lien Social et Communication Interpersonnelle

(LSC) TD 2

Exercice en cours :

1- Qu’est ce qu’une relation équilibrée ?

2- Qu’est ce qu’une relation déséquilibrée ?

3- L’équilibre est-il semblable à la symétrie ?

4- Le déséquilibre est-il semblable à l’asymétrie ?

5- Que faire si une relation est déséquilibrée ?

PARTIE A :

I- Les théories des relations interpersonnelles.

A- De l’attachement aux relations interpersonnelles.

B- Les théories de l’apprentissage.

C- Les théories de l’échange et de l’interdépendance.

D- Les modèles de l’équité.

Dans ces modèles l’accent est mis sur la dynamique des échanges entre les partenaires.

1- La théorie de l’équité (WALSTER).

Un individu considère une relation comme équitable s’il estime que ses récompenses sont proportionnelles à ses coûts et en référence aux récompenses dont bénéficie son partenaire et les coûts de celui-ci. Un individu se sent lus à l’aise s’il reçoit plus exactement ce à quoi il estime avoir droit. Les individus qui pensent être dans une relation inéquitable cherche à restaurer l’équité par une manipulation des coûts et récompenses (ou de ceux du partenaire) ou du processus cognitif (on se convainc que la relation est équitable). Ces couples équitables durent plus longtemps, sont plus heureux et engendrent moins de culpabilité.

2- L’équité et la justice.

L’idée de ce qui est juste se construit par l’interaction et la réévaluation de l’importance de ce qui est accompli. La notion de l’équité serait en fonction de l’âge et du sexe ; les femmes seraient dans l’égalité (c'est à dire que chacun à droit à des bénéfices similaires) et les hommes dans l’équité (c'est à dire chacun à droit à un bénéfice en fonction de son investigation).

E- Les théories cognitives.

Nous possédons un besoin fondamental d’équilibre ou de cohérence cognitive.

Heider et Newcomb.

Selon eux, on doit prendre trois sujets : le Soi (S), Autrui (A) et l’Objet (O).
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Relations d’équilibre pour les auteurs
  déséquilibre
 non équilibre

Ex : Fille (S), Garçon (A), Mère (O).


Le déséquilibre d’une relation peut-être amoindri par le fait de diminuer l’importance de l’objet, l’intérêt que le partenaire porte à l’objet diminue la force d’attraction entre les protagonistes.

II- L’équilibre dans les relations.

Ces relations organisent, structurent, nourrissent et donnent un parti du sens de notre vie.

Notions importantes :
· Structure de relation : ces relations se structurent autour de position que prennent les protagonistes plus que par une différence de personnalité. Ce positionnement fait appel au rapport de places.

· Rapport de places : Il se décompose en trois grandes structures : la complémentarité, la symétrique et la hiérarchique. Et pour chacune de ces relations, nous retrouvons les notions d’équilibre et de déséquilibre perçues par les protagonistes subjectifs.


Symétrique 


(comportement, échange en miroir :

 rôle et statut identique, relation d’égal à égal

attention à la pathologie)

                                  Complémentaire (compétences&expériences différentes)



Comportement dissemblable mais articulé

Asymétrique
peu évoluer

(rôle et statut différents)

Hiérarchique (pouvoir) => position haute ou basse due au statut ou aux expériences personnelles.

· Equilibre : Il est vécu subjectivement comme étant juste, le risque intervient lorsqu’un rapport de place ne permet plus à chacun de conserver et défendre l’image valorisante de lui-même.
A- Déséquilibre et pathologies dans la structure de relation.

Le rapport est dit pathologique lorsque les partenaires ne communiquent plus qu'en dehors d’une stricte symétrie ou d’une rigoureuse asymétrie, c’est un refus de la différence qui peut nous amener dans un rapport complémentaire à un rapport inégal.

B- Equilibre et savoir-vivre.

Les rituels sociaux sont là pour assurer un sentiment d’équilibre et le maintenir et ce, quel que soit le rapport (symétrique, complémentaire ou hiérarchique). Cela prévaut principalement dans les rapports hiérarchiques car l’inégalité existe de ce fait. Ces différents comportements peuvent être perçus comme des stratégies d’équilibrage afin de réintroduire de manière symbolique une forme d’équilibre dans une relation déséquilibrée.







